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dqu'un d'école , cdmme nous en avertitleur affable instituteur. Après ceas
h rents exercice:s, il fut reprégenté un diame untitulé Le déserteir, par Berqu
dsmiìes ef lesjeux doe sdènèe, 'urent soutenus avc un -ensemle -Ue- je na
main vu chezd'aussi -jeunés acteurs. Tout sefit avec precision et ans e e

ionfusion; Tos es ictéîrs méritein: des .loîmnge, mais ceux qui rerùplirai
-les.rôle'de GObi-ge, La .Terreur 'et ded tois ,paysans, mérntent-la palme. -g
suite/da distribution des prix-se fi-par un magistrat 'de St. Roéh il'est bon de
remarquer.que cespri, étaient fournis par Mr. Juneau, à -ses propres iléper.
Le tout se termiriài jar or Go 'ove lte Quee, et l'air national Vire la Cajå
ne,, exé pa'rde 'jeunes tnusiciens: qui joderent- different airs durant le conte
dé l'exaïùxen. -

Mr; iuneeau niérifé~des einges, tant pour.la -manière dont répondirert etjoni.
ment e ève qfe p6ur l'affabilité avec laquelle il reçut les personues presenies

a c.éttëjietite fitès car c'én étàit'véritablement une.
oubliais de 'vus 'dire;, Mr. lé Réd,àcte,,q'dn entrait sans cartes d'admis.

qiun et.qul n'était pas, nécessaire pour être àdmis d'avoir un habit noir, des sous.
pieds de'cu'ivre, et une lorgnette ; et que les -parents des 'enfants n'étaient piq
* olligs de's&tenir debôût, ayant'devant eux -des petits freluquets,- frisés etpom,.
ad|3;' assis "sr les .meilleurs^siége, comme c'est l'usage à certains Colléger.

*Youã voyez psir Je Mr."Juneau s'occupe fort jeu d'avoir des usages arici.
cratiques, et qu'il ne desire- ue l'estime de ses compatriotes. Chose.donttout
le.monde ne se contente pas!

PJ'ai l'honneur d'être,
- o reetc. etc.
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QUBEC 21 JUIN, 1841.

OUVERTURE
DE LJI PREMIÈRFE SESSIOJV Di] PRE.MIER PIRLEJtIEXAT

DES PROVINCES UNIES -DUz CANADA.

Tous, ou presque tous nos lecteurs ont sans doute déjà entendu parler de la
façon un peu saugrenu e avec laquelle Lord Sydenham a débuté par ne pas débu-
ter devant -ses représentants' du peuple. Ainsi nous nous dispenserons d'en nen
dire. d'autant-plus que personne n'est étonné de voir son Excellence commencer
à Taire des lois par'urie demarihe illegale, et entamer par un mensonge les rela-
tions officielles qu'il dAit avoir avec le peuple de cette province.; en tiompant ilos
députés, ce seignueur diplomite ne .tîompe personne, il ne fait absolurùent que ce
qu'on* attënd-de lui: Porir nouns qui jn!eonis toujours au pire les intentions et les
actes de èet' administraicui et' qui -nüus trompons rarement, noùs avouerons
nettement que lo-si né nous avons vu couvoquer les éhis de la -nation pour se


